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AYXASTAGES L' eCUYC(>UR

Riu denîaltuaît l'aide des cultiv;tteurs pour tîuie-les ef-
forts que fait l-a &eiété d'inidustrie laitière en fa-eur de la
Tatlhe ca.naudienne, on ne leur dvemnnîuite que de trav:îillvr :1
leur propre avantage.

Toute vache canadienne qui caineourra et quli donnera
dix livres de la. t ou plu.% aura droit: rxî, rnca un prix
si elle prend rang, piarmi les quat re lireinières donaut la p>lus
grande quantité de beurre deuxièmmnent, - l'inscription au
livre de séal<rede lai race l>ovilnc canladienne, si elle îXs
déia inscrite, et, truî'qexnemenit. -â Y*ii.seiptioni au livre d'or
des -achles eanadîennles. Ce livre est ouvert à1 toutes les va-
cdies inscrites au livre de géunéalogie mentionné plus hanut et
qui donnent au moins 10 lLs de beurre ou *2,tU l>s de lait eix
z:ept jours conséeuf-s

Les r "ult.ts obtenus ave nos petites vaches canadiennîes
par certains agronomes de la parovinace ont déjà produit leur
effet. De -rands poropriétaires avant de inaguilfiquez trou-
peaux de durhiain, d ayrJxires et d'autres belles raccs. aehîè-
lent aujourX"hui des vaches canadinnes rovUR LE )JiErRRE.
Elles sont moins erouteuses à atheter et plus rustiques flue la1
.Jersey- et scnt. comme ele xcune :uîuu .Oir, niet-
tonls-nlous un Inîstant â la place diiuî de csa-gronomnes quidé-&
,sirent jeter les bases d'un boit tr&opeau de vaches canadien-
nes. écsarmn;il prendra de-, informations pour "savoir
o3L prendre les meilleurs sujets. la -;ùurce la plus directe oài.
prendre cs informations es-t le livre doùr tenu par Ja cotmmi-
s.ia du livre dq généalogie de la race bovine canadienne. En
yjetant les -veux, on verra, par extexup!, qjue telle vaclhe a un

lait extréëmement richec. On verra qu7un taureau est issu de
cette Yachie, caLr chaque veau mâàle issu d'u-ùc vracleie au
livre dor en -Kte la wenti(vl.dan.e-ou certifieat dc généalogie.
Denimême en consul1tant le livre de gâiîéalc "--e, on verra qtlue
telle srCnisse est issue d«unc des- vaches inscrites au livre d'or-.
On -il %_ us qu7à s7adrez-ser aux propriétaires- de ces Cécrits-
issffufs iiîcillcures vachesý de la race, et ont est -',de se Pr"-
tu Sanlharix de pr-:ni<?re clae,C pour ku *Atqu'oiu e

Voilà dont un mit.yeu pour les cultivateurs avantduv-
chues excehlentes. niais z-crnorées. de h-s fie connaitre et de
fAire de V'ai-rent avec le"ursrjens

Un autre avantagec du concours. c7'est celui dazpr-rendixe aux
cultivateurs àbien nourrzir leurs animaulx. En effet, celui qui
prcnd'la pdinc de faire une entr.S' pour le concoure. tient, ï
obtenir. un prix; pour l'obtenir, il re àr tous les ulinvenS
qu il econnait ou ýqui lui sont citseihnéspeur faire prOduireé à la

-vache conicourrmnt le plus de lait pwcssiUc et de la iei!lenrte
qualitë possible. _1l -ki ou il apprendra que de la moulée din-
née en bouèttcecn sums de la u.burriture prisE au pàâturagire au~-
mente le lait de la ývachei. Il s-ait uni il apprendra, que la fari-
nec de graine de lin, non *culeinciat a"- lente la s4eClrétion du
la-èi t, mai s en cere renld ùaU. ' plu s rh Vc. 1-711 -veut fair e mi eu x
encore, il zaura que quelques dived fari.nr de graiene de xis-
ion ajoutées à la nuuurzîcre ti'diinaire de la varlie c-t l:a ra-
tiou la plus proprir â faire produire à la vacek lait Ir pLs
ra.çhc et donnant le meillur tyeurre. Ces faits. aew1is-- par

lcxpriecelui sexrvçi-ont à faire briller savch dam% le crn-
tours. -puis à lui nuontrer quelle est& la noi(urriture- la plus ra-
txomclic pour faire donner aux vaches latiti-rce cxx général ke
plus de lait poussIbc. lf_ - apiain l sfissrtu
>on troupeau e't s'apercevra vite de t('uit Jvnaequ'il cmn

Eun outre de ce que Je Mi-zes de eninrL~ culiti-vatcur.
21enmé par les exgesdu co 'r.à tenir cutede la
nùurrit;xre donnée et du résultat obtenu de cette nourri1ture,
enviendra dans l'application générale, à voir que ton-

tes ces vachies ne donnent pas le même ré-sultat pour une =Ù'-
x>îequatit donéede rjuritre.les unes sont naturelle-

nient bonnes laïiires et font usage de la nourriture donnée
pour enx faire du lait. D'autres, moins bien douées de quali-
tés laitières, utilisent au contraire cette nourriture pour cii
faire de la chair!1 Celles-là, le cultivateur apprendra, par son
expérience, qu'il doit les mettre de côté et les remplacer pa-r
les écroilts de ses-meilleures laiti ères.

Enfin, labitude dc caleuler ainsi les rations, de téîiir
compte du poids du lait et des qualités du bétril, amè~nera le
cultivateur, sans qu'il s'en aperçoive pour ainsi dire, à mettre
du czilcul dans toutes ses opérations de culture, et, un.'e fois
i-iil en sera rendu là, il scta dans la' véritable voie dlu pro-

ETCDIE DES COÛYDITIO.2"S DX CONCOURS

Que nos c-ltivat-euis canadiens fassent donc pour toutes
ces coîiéain.de îîonbreuses entrées, pour le concours
de IS91. Les conditions sint relativement faciltes, surtoutpour
ceux dont les vaches swnt déjà. enrëé,rre:-. Elles sont don-
nées dans le présent bulletin. Qu'.on les étudie ; qu'on se I-s
rende fainilièmrs. en se les faiç:ax4 e-xpliquer par qui de droit
atu besoin : qil'un demande les blnes de formules nécssaires
n secrétaire de la société d«indusý-trii laitière de la provine-
de Québec, ciles.ucvZs couronitera les efft)-ts bMen comnbinés des
vaillants concurriente.

st.-ommi'irde 1'1nduatîie
Laitière poLUr la l'aimsaoe

M'. 0I. 'MAGNAN. de ý:t-AIex7îs de -Nlontcaluî. demxande un
fab.ricanît pour une beurrerie fonctionnant ave des PANSES
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